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Paris,  chef  Jear-Frarçois  Bastier  , Libraire , 
fue  du  P eût- Lion  ^ faux  bourg  Saint-Germain . 
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out  ce  que  nous  pourrions  dire  du  mérite  de  l’Ou- 
vrage répondroit-il  à l’approbation  du  Cenfeur  , homme 
éclairé  3 & dont  les  jugemens  dans  cette  fcience  ne 
peuvent  pas  etre  fufpeéts  ? Nous  croyons  donc  qu’il 

luffit , pour  le  faire  connoître,  de  le  rapporter  ici  tout 
au  long. 
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J’ai  lu  par  l’ordre  de  Monfeigneur  le  Chancelier  , le  Cours 
complet  de  Mathématiques  , compofé  par  M.  l’Abbé  Sauri.  Ce 
Cours  m’a  paru  plus  complet  que  tous  ceux  qui  ont  paru  jufqu’à 
préfent , foit  en  France  , foit  dans  le  relie  de  l’Europe  : la  Géo- 
métrie , l Algèbre,  les  Sériés  , la  théorie  des  Sinus  y font  traités 
dune  maniéré  auflî  claire  que  profonde  ; les  Seéüons  Coniques 
y font  très- bien  developpees  } on  y trouve  tout  ce  qu’on  peus 
delîrer  fur  les  Courbes  tranfcendantes  & fur  les  Courbes  à double 
courbure  , avec  la  refolution  des  Problèmes  de  Géométrie  qui  s’y 
rapportent  , la  méthode  de  trouver  les  racines  des  Equations  par 
le  moyen  des  Courbes  & du  Quarré  analytique. 

La  fécondé  Partie  de  cet  Ouvrage  contient  quatre  Serions  : 
dans  la  première  font  les  principes  généraux  du  Calcul  différen- 
tiel & du  Calcul  intégral  ; les  applications  du  Calcul  différentiel 
aux  fous-tangentes  , fous-normales  , tangentes  & normales  des 
Courbes  , foit  algébriques  , foit  tranfcendantes  , & aux  queftions 
importantes  de  maximis  & minimis , L’Auteur  examine  , par 
exemple  quelles  font  les  conditions  que  doivent  avoir  les  fonc- 
tions algébriques  , pour  être  fufceptibles  du  maximum  & du  mi- 
nimum. Ï1  explique  les  maxima  & minimà  de  la  fécondé  efpece  , 
les  rayons  de  courbures  , les  points  d’inflexions  & de  rebrouffe- 
ment,  les  cauftiques  par  réflexion  & par  réfraction,  & l’ufage  du 
Calcul  différentiel  dans  la  recherche  des  racines  des  Equations. 
Les  notions  qu’il  donne  fur  la  nature  du  Calcul  infinitéfimal  s 
font  ciaires  & fatisfaifantes  ; ilparoîtmême  prouver  que  Newton 
Euler  , Ce  font  trompés  dans  l’idée  qu’ils  s’en  formoient, 
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La  fécondé  Se&ion  comprend  les  applications  du  fealcul  inté- 
gral à la  Géométrie  j on  y apprend  la  quadrature  & la  reâdfL 
cation  des  Courbes  , la  maniéré  de  trouver  le  centre  de  gravité 
des  Solides , la  méthode  inverfe  des  Tangentes  , & l'application 
du  Calcul  différentiel  & intégral  aux  Courbes  à double  courbure. 

Dans  la  troifieme  Seélion  , M.  l’Àbbé  Sauri  donne  la  maniéré 
d'intégrer  les  Formules  & les  Equations  différentielles  aune  &à 
plufieurs  variables  ; on  y apprend  dans  quel  cas  une  différen- 
tielle d’un  ordre  quelconque  peut  être  intégrée  un  certain  nom- 
bre de  fois  dans  l’état  où  elle  eft.  Tout  ce  qu’on  a trouvé  de  plus 
intéreffant  fur  le  Calcul  intégral  , depuis  que  les  plus  grands 
Géomètres  s'en  font  occupés , eff  renfermé  dans  cette  Seélion  , 
qui  tiendra  lieu  de  plufieurs  volumes  à ceux  qui  voudront  appro- 
fondir cette  partie  , la  plus  abftraite  de  la  haute  Géométrie.  L’Au- 
teur y développe  la  nouvelle  théorie  des  Variations  , avec  les 
conféquences  qu’on  peut  en  tirer  pour  la  pcrfe&ion  du  Calcul 
intégral  i il  fait  enfin  l’application  de  ce  Calcul  aux  queftions  de 
maximis  & minimis , qui  ne  peuvent  fe  réfoudre  par  le  Calcul 
différentiel. 

La  quatrième  Seélion  renferme  l’application  de  tous  ces 
Calculs  aux  plus  beaux  Problèmes  de  Phyfique,  de  Marine  , de 
Méchanique  & d’Hvdrodinamique. 

Cet  expofé  du  Cours  de  Mathématiques  de  M.  l’Abbé  Saurï 
fait  voir  qu’il  étoit  difficile  d’y  réunir  plus  d’avantages  ; on  les 
chercheroit  inutilement  dans  tout  autre  Ouvrage.  L’Auteur  y a mis 
la  plus  grande  clarté.  Il  fubftitue  fouvent  aux  méthodes  des  plus 
habiles  Géomètres  , des  méthodes  plus  fïmples  qui  lui  font  pro- 
pres & qui  font  ingénieufes  ; il  releve  des  erreurs  dans  des  Au- 
teurs célébrés  , relativement  à des  queftions  importantes  ; enfin 
if  réunit  tous  les  genres  de  mérite  que  l’on  pouvoir  donner  à cet 
Ouvrage.  On  pourra , par  le  moyen  de  ce  Livre  , approfondir  les 
Mathématiques  plus  facilement  8c  en  moins  de  temps  qu’on  ne 
pouvoit  le  faire  avec  le  fecours  difpe'ndieux  d’un  grand  nombre 
de  Livres  étrangers  & de  Mémoires  de  différentes  Académies  , 
dont  on  pourra  fe  paffer  au  moyen  du  nouvel  Ouvrage  de 
M.  l’Abbé  Sauri.  A Paris,  &c.  Signé  Delalande^,  de  l’Aca- 
démie des  Sciences. 

Cet  Ouvrage  eft  exécuté  , quant  à la  partie  Typographique  , 
avec  le  plus  grand  foin.  On  n’a  laiiïe  échapper  aucune  faute  ; & 
dans  les  endroits  où  malgré  l’exadfitude  & la  vigilance  la  plus 
fcrupuleufe  il  s’en  étoit  gliffé  , on  y a fubftitue  des  cartons  , 
préférant  une,  dépenfe  confidérable  a un  errata  , dans  un  Ou- 
vrage où  les  moindres  fautes  peuvent  former  des  doutes , 8c  même 
entraîner  dans  des  erreurs  conftdérables. 


